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LETTRES  P A T E N T E S E N 
foï-me  d^Ediêt  du  Roy,  fîtrU  Reduêlton  des 
"ytUesde  Rouen  , le  Hdure,  Hdrfle»  , Monti- 
uiüier  , Pontedudemer  çÿ*  Vememl  en  f@n 
oheyjjdnçe. 

E N R Y par  la  grâce  de  Dieu 
Roy  de  France  & de  Nauarre , 
A tous  prefens  & â venir,  faluc. 
Puis  qu’il  a pieu  àDieu  nous  con- 
'tinuant  les  grâces  & faucurs  des- 
quelles il  a beny  tous  nos  delTeins,  Scaduancè 
Icftabliflcmêt  de  noftrc  autorité  en  ce  Roy- 
aume, & par  la  prudence  Sefage  conduite  de 
noftretrefeher  & trefamc  Coufin  le  lîeur  de 
Villarts,  Admirai  de  France , Gouucrncur  Sç 
noftre  Lieutenant  general  és  Bailliages  de 
Rouen  & de  Gaux,  en  noftre  Duché  de  Nor- 
mandie, ramener  en  noftre  obeyflance  les 
habitans  de  rioz  villes  de  Roücn  , le  Haurc  de 
Grâce,  Verncuii,&  autres  quiauoient  cy  de- 
uant  efté  efloignécs  de  ce  deuoir,  par  les  faux 
artifices  Se  perfuafions  de  noz  ennemis  , 8ç 
leur  faire  fecoüér  le  ioug  de  toutes  ambitions 
Srpaftîons,  aufquelles  depuis  le  cômenccmêc 
des  prefens  troubles  ils  ont  efte  afleruis:  Nous 
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cfpcrofis  aucc  l’affiftance  de  fa  diuine  bonté 
par  bons  8c  fauorables  effets  leur  faire  reffen- 
tir  le  bien , repos , foulagcmcnt  & contente- 
méc  qu’ils  fc  fontpromiidc  noftrc  dite  rcco- 
^noiuance,  & d’ailleurs  leur  donner  toute  af- 
feurance  de  rcxccution  & entier  accomplifle-. 
ment  de  ce  que  nous  leur  auons  promis  lors 
de  leur  redudion.C’ellpourquoy  inclinant  à 
leurs  tres-humblesfupplicaiipns  & requeftes: 
de  l’aduis  des  Princes  de  noftrc  fang,  princi- 
paux Officiers  denoftre  Couronne,  &autres 
notables perfonnes denoftre Confeil  j Auons 
did,  ftatuéSt ordonné,  difons  , ftatuons  8c 
ordonnons  ce  qui  s’enfuit. 

P R E M 1 E ».  E M E N T,  qu’il  n’y  aura  aucun 
exercice  d’autre  Religion  que  de  la  Catholi- 
que, Appftoliquc  &Romaine  en  la  vilieSt  Vi- 
comte deRoiien  , ville,  fauxjjourgs  ôc  ban- 
lieue du  Haute,  ville  &:  faux^bourgs  de  Ver- 
nueil,  ny  aux  autres  villes,  faux-bourgs  d’icel- 
Ics,  8c  places  qui  fe  font  reraifes  en  noftre 
pbeyfïance,  par  le  moyen  du  traidé  faid  auec 
noftre  did  Coufin , pour  quelque  petfonne, 
pccafion,ou  prétexte  que  ce  foie. 

N’y  aura  femblablcment  aucuns  luges  8C 
PfficierSjqui  nefpient  Catholiques, Stviuans 
félon  les  cohftitutions  de  ladidc  Eglifc  Ca- 
tholique, Apoftolique  8c  Romaine  : 6c  ce  iuf-; 
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qucs  à ce  que  par  nous  autrement  en  ayt  eft^é 
ordonné. 

Défendons  tres^cxpreflcment  à toutes 
perfônoes  de  quelque  eftat  ou  qualité  qu’elles 
roicntjdctroublerj  molcfter  ny  inquiéter  les 
Ecclefialiiques  en  la  célébration  du  diuïnfcr- 
uiceifouylîance  & perception  de  leurs  benc- 
Eces,bicns,  droiéts,ôc reuenus,priuilcgcs  ôc 
îmmunitez. 

Et  ayant  efgard  aux  grandes  pertes  que 
ont  fouffertesleldids  Ecclefiaftiqucs,  & que 
Japlufpart  d’iceux  n’ont  point  iouyde  leurs 
bèneftees.  Nous  les  quittons  & defehargeons 
de  tout  ce  qu’lis  pcuuent  deuoir , pour  raifon 
des  Décimés  de  tout  le  pafîé  iurques  au  der- 
nier lourde  Décembre  dernier,  (anscnpoti- 
uoir  élire  recherchez  ny  molcftcz  pour  l’ad- 
uenir.  Défendant  à cet  efFcd  tres-exprclTé- 
ment  à tous  Receueurs  & autres  perfonnes , 
d’en  faire  aucune  demande  ou  pourfuite.  Et 
à fin  que  rien  ne  puifiTe  en  façon  que  Gc  foit^af- 
terer  la bonne  vnion,  paix,  & concorde  que 
nous  voulons  eftre  eftabiieentfe  tous  noz  lu  - 
jetlsrNous  vouions , ordonnons , &c  nous 
plaill,  quela  mémoire  de  toutes  choies  paf- 
iées  d’vne  part  & d’autre,  depuis  le  commen- 
cement des  prefens  troubles,  &c  a i’occafion 
d’iceux  J foit  ôc  demeure  cllemtc  & fuppri- 
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mh,  ainfi  que  nous  la  fuppnmons,  cflcignôs, 
& abohflons , comme  chofe  non  aducnuç, 
foit  pour  afîcmblecs  de  gens  de  guerre , & du 
peuple  en  armes  dedans  les  villes  , ou  aux 
champs  ; eftabiilTement  ou  entretencmentdc 
garnirons , entreprifes,  fieges,  forcemens, 
prifes  de  villes, places,  Chafteauxôc  roaifons, 
fortifications,  demâtcliemens,  ou  dcmohtiôs 
d’icelles,  meurtrez,  emprifonnemens,rançôs, 
prifes  de  muires,  ou  vailTeaux,  marchandifcs, 
& autres  biens  furmer,ny  autres  excez  en  ce 
furuenus.  Ny  pareillement  des  bruflemens  &c 
démolitions  des  Eglires,Téples,  maifons,  édi- 
fices defdits  Ecclefiaftiques,  & autres  perfon- 
nes,  continuation  de  la  Cour  de  Parlement  à 
,Roüen,Châbre  des  Comptes,  Cours  des  Ay- 
dcs.Threforicrs  de  France,  luftices,  lugemcs. 
Ordonnances,  & executions  d’iccux,tant  cri- 
minels que  ciuils,  de  police  , ou  reiglemenc, 
changemêt  de  noz  feels,  & des  cdmencemens 
& inticulemés  des  Arrefts,  lettres  deChacel- 
lerie,  & autres  aftes  publiques,  deniers  prins 
taoedenoz  Finances,  que  des  Villes  6c  cômu- 
nautcz,8C  autres  particuliers  , Bccleûaftiques 
ou  Laïques,prifes  ventes  de  biens  meubles, 
foreils,  ou  bois  à nous  appartenans,  ou  à au- 
trcs:amcndes,butins,rançons,leuées  depion- 
niers,tnunitioüs,ou autres  natures  de  deniers 


pris  à l’occafion  dés  prcfens  troubles , itftpofi- 
tions  de  nouuelles  daccs,  côiiouation  des  an- 
cienaes>  ou  creucs  & augmentation  d’icclless 
Ny  pareillement  des  deniers  qui  ontefté  im- 
pofez  8c  cueillis,  les  formes  accouftumee  non 
gardées, de  quelque  forte  Sfnaturc  qu’ils  foiét, 
& en  quelque  maniéré  qu’ils  ayent  cfté  leuez, 
fabrications  8c  eualuations  de  monnoyes  fai- 
tes félon  l’ordonnâcc  des  chefs, prife,  ou  fonte 
d’artillerie,  & munitions  tant  en  noz  maga- 
zins,  que  aux  particuliers,  confeiîion  de  pou- 
dres,&  falpeftrcs, voyages, & intclligéces, trai- 
tez ou  contrats  faids  aux  villes  ou  coœmu- 
nautezdece  Royaume,  ou  Princes  cflragcrs, 
introdudion  d’eftrangers  aux  villes,  8c  autres 
endroits  de  cedit  Royaume  ; Et  generaleméc 
de  tout  ce  qui  a eftéfaid,geré,ncgotic,  com- 
mandée ordonné  - jtât  parles  Ecclefiaftiqucs 
que  Laïques,  Corps , Colleges  8c  Chapitres, 
Cour  de  Parlement,  Gouuerneurs,  Confeils, 
Seigneurs,Gcntils-hômcs,Capitaines,Corps 
de  Villes  & Communautez  en  general,public 
ou  particulier  , depuis  8c  durant  les  prefens 
troubles,  & à l’occalîô  d’iceux,  comme  dit  cft, 
tant  par  mer  que  par  terre,  5ten  quelque  autre 
forme  8c  manière , lieu  & endroit  que  ce  foitj 
combien  que  tout  deuft  cftrccy  plus  particu- 
lièrement ipecifié  & exprimé,  fans  que  Icfdits 


8 

Corps, Colleges,  Chapitres,  Communâutez^ 
Cour  de  Parlement , Confeils,  Seigneurs, 
Gêciisjiommcs,  CapitaincSjCorps  de  ville,&: 
autres  habitans  desJieux  deffufdits , leurs  cô- 
mis  & autres  qui  auront  cfté  par  eux  commâ- 
dez  & employez,  en  puiflcot  à i’aduenir  eftre 
pourfuiuis,inquietez,moleftez  ne  recherchez 
èn  general  ou  particulier,  ne  en  quelque  autre 
forte  Sc  manière  quc.ee  foit . Voulas  qu’à  cefte 
fin  ils  en  demeurent  entièrement  quittes  & 
defehargez.  Défendons  trefcxpreâement  à 
tous  noz  Procureurs  generaux,  prefens  &à 
venir,  leurs  Subftiturs,  & à toutes  autres  per- 
fonnes  quelscôques  publiques  ou  pnuées,d ’ert 
faite  pourfuitte,  mention,  procez,  ne  renou- 
uellcr  la  mémoire  en  quelque  temps.  Cours 
de  Parlement  ou  lurildidions,  ne  pour  quel- 
que occafion  quecefoit:  leur  impolantfur  ce 
filenceperpepuehletouten  rendant  compte 
par  ceux  qui  ont  manié  deniers  fiibjcéts  à red-» 
dition  de  compte. 

Voulons  aufli  que  tout  ce  qui  aeftcfaiÆi 
vérifié 6c  ordonné,  tant  par  IcfdiQies  Cours 
de  Parlement»  Chambre  des  Comptes  ôc  des 
Aydes,enfemble  d’autres  lunfdidions  aufdi- 
ftes  villesj  durant  lelditsprelens  troubles  iuf- 
ques  à prefent , foit  en  vertu  de  lettres  patétes 
du  Duc  de  Mayenne,  GU  fans  lettres,  demeu- 
rera 


èei'â  valide , & referué  les  alichatibns  en  fonds 
du  Domaine,  fi  aucunes  auoicnc  efte  faides. 

Defcdiesfont  faides  à toutes  perfonnes  dè 
quelque  eftat  ou  qualité  qu’ils  foient,  de  fc 
rien  reprocher  de  tout  ce  qui  f’eft  pafle,  ea 
quereller,  difputer,oy  cootefter  de  faid  ny  de 
parole  ; mais  fe contenir  & viürc  amiablcméc 
enremblc,  eôme  frères,  amis, & Concitoyens, 
furpeirtcdela  vie. 

Toutes  perfonnes  de  quelque  qualité,  lieux 
8c  Prouinces  qu  elles  foicnt,  qui  font  demeu- 
rez en  noftrcobeyiTance,  ou  en  ont  cfté  di- 
ftraids,  leurs  enfans  ou  heritiers  , r’cntreronc 
& feront  cfFcduellement  conferueZ  en  la 
iouyflancc  &:  poffcfsioh  de  leurs  biës,  droids, 
nomsi  raifons*  adions  en  quelques  lieux  8c 
Prouinces  qu’ils  foient  fituez  Sc  aisis  ; Et  pour 
les  viuans,  en  leurs  dignitez,  Eftats,  Offices  fie 
charges  dont  ils  iouyfioient  auparauant  ces 
prefens  troubles,  fans  cftrcadftrains  prendre 
nouucllesprouifions , ny  faire  nouueau  fer- 
ment pour  raifon  de  leurfdits  Eftats,  Offices, 
8c  charges  : Nonobftanc  tous  Arrefts , Regi- 
ftresi  deliberations  fccrettes, 8c  iugemens  co- 
tre eux  donnez , confifeations  , réunion  au 
Domaine, donation  defdits  biens,  8c proui- 
fioos  qui  auroiét  par  autres  cfté  obtenues  def- 
dits Eftats,  Offices,  EdidsSc  déclarations  fur 
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cc  faites.Lefqucls  Arrefts,de!iberations,iuge- 
mens,  confifcanons,  donations,  prouilions> 
Edi£ts  & Déclarations  de  nous  ou  autres,  & 
tout  ce  qui  s’cn  feroit  enfuiuy,  nous  auons 
caflez,  teuoquez , & déclarez,  caflbns,  reuo- 
quos  & déclarons  nuis  & de  nul  effeéî  & va- 
leur. Et  s’ilfe  trouue,  pour  quelque  caufe  &c 
occâfion  que  cc  foit,aucunes  perfonnes  s’eftre 
fait  pourueoir  des  Eftats,  Ofticcs,Euefchcz,  8C 
autres  bénéfices  de  perfonnes  viuans,  & non 
ayansrefigné  duiour  de  lexccution  du  pre- 
fenttraidéjcn  demeureront  dcpolTedcz  ; Et 
ceux  qui  en  cfioient  pourueuzauparauaiicles 
prefens troubles,  entreront  en  la  pleine  & en- 
tière ioüyfiancc  d’iceux,  en  quelques  villes, 
lieux, & prouinces  que  ce  fort,  fans  qu’ils  foict 
tenus  d’en  faire  aucun  rembourferoent  ny  re- 
compenfe  aux  autres  qui  les  auront  acheptez, 
6c  obtcnus,ny  qu’ils  puiflent  cûre  troublez  en 
la  pofleflion  deldids  Offices  & bénéfices  en 
quelque  forte  St  maniéré  que  ce  foit. 

Semblablement,  toustiltres,  papiers,  obli- 
gations, promeffes,  & enfeignemens  qui  ont 
ciléprins  durant  les  prefens  troubles,  feront 
rendus  dVne  part  & d’autre  à ceux  à qui  ils 
appartienncnt,encores  que  telles  prifes  & fai- 
fics  ayent  efté  audorifées  par  les  commilsions 
des  chefs  de  i'vn  Sc  de  l’autre  party,  ou  par  les 
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Lieutenans  & Gouuerncurs,  ou  parla  Itiftice 
& confeils , foubs  quelque  autre  prétexté  &c 
caufcquecefoit. 

Qiwnd  aux  leuées  de  deniers  faides  depuis 
le  coœtnenccmcot  de  ces  troubles  lufquesà 
ceiourpar  lauthorité  du  Duc  de  Mayenne, 
ou  des  Gouuerncurs  & Lieutenans  Gene- 
raux, ayans  pouuoirdeluy  mcfmes  par  ledit 
fleur  Admirai,  en  vertu  de  fes  Comraifsions 
& Ordonnances  particulières,  vérifiées  ou  à 
vérifier;  Nous  les  auons  ratifires  & approu- 
uées,  ratifions  & approuuons,  & les  Commif- 
fions.  Lettres  patentes,  Ordonnances,  Défi- 
charges  & autres  expéditions  faidcs  par  ledit 
Duc  de  Mayenne, Gouucrnpurs  & Lieutenâs, 
ou  ordonnez  en  fon  Confetl,  Cours  de  Par- 
lement, & au  tres  Cours  fouueraincs,  Côreil, 
dit  de  l’V nion,  & Corps  de  viilcs,  pour  le  ma- 
niement de  tous  deniers  de  quelque  nature 
qu’ils  foient,  tant  pour  la  receptequederpen- 
ce  des  comptables  qui  en  ont  euTadminifira- 
tion,par  leurs  promcfleSjquittances  ou  autre- 
ment, dont  ils  fc  chargent  en  leurs  Eftats  Sc 
Comptes,  & des  Threforiers  Generaux  de 
France,  ou  autres  perfonnes  cômis  à ce  faire, 
qui  en  ont  ordonne,  Auons  validées  &c  au- 
thorifécs,validons&  authorifons  pour  cfire 
paflfées  & alloüccs  en  la  Chambre  des  Coptes 

B il 


dcfdiSis  comptables , &par  tout  ailleurs  qu 
befoin  fera;  & pour  ce  regard  feulemcnr,  fans 
qu’ilfoit  befoin  en  prendre  autres  Lettres  ou| 
Déclarations  que  ces  pre{cntes,&  que  lefdids 
comptables  puilTcnt  eftre  contraints  à chofe 
quelconque,  au  preiudice  dcldides  Lettres, 
Ordonnances  & expéditions  ainfi  faites;  No- 
tre intention  étant  qu’ils  ipuylTent  du  béné- 
fice diccllesi  félon  leur  forme  8c  teneur  , fans 
aucun  trouble  ny  empefehetnent,  quel  qu’il 
foii:  Les  ayant  dés  à prefent  validez  Sc  audo- 
rifez,  comme  fi  elles  etoient  ordonnées  en 
cotre  Confeil,  ôcfuiuie  la  forme  ordinaire, 
bien  qu’elle  n’eut  été  gardee. 

Comme  au  fembiable  demeureront  det 
chargez  les  CômifTaircs  8c  Controlleurs  des 
guerres  commis  en  ladite  î rouinçe,  durant 
les  prefens  troubles,  à faire  les  montres  des 
compagnies  de  gens  de  guerre,  de  chcualfic 
(de  pied,  de  tout  ce  qui  regarde  la  certifica- 
tion dcfdides  compagnies  auoir  été  copiée 
tes,  8c  du  payement  d’icelles  manuellement 
félon  lesroolcspar  eux  fignez,  ores  qu’àl’oc- 
çafion  des  troubles  il  y eut  eu  quelque  man- 
quement. 

Et  pour  le  regard  de  toutes  faifics  8c  Ar- 
rêts faids  de  notre  authorirc,  ou  par  com- 
mandement d’autre  que  ce  foit , fur  les  biens 


ineubles  & immeubles  en  quelques  lieux 
qu’ils  foientfituez  &aflis,  elles  demeureront 
nulles,&  d’icclles  donnons  ôc  accordons  plei- 
ne & entière  mainleuee  : Leur  remettant  vo- 
lontairement ce  qui  peut  eftre  deu  à caufe  d’i- 
celles; Non-obftant  tous  dons  qui  en  pour- 
roientauoir  efté  faids,  que  nousauons  cat^ 
fez  3c  reuoquez,  calTonsêt  rcuoquons,  fans 
auoir  elgard  aux  obligations  & promclîcs 
faîdes  depuis  Tannée  mil  cinq  cens  quatre- 
vingts  douze  , par  les  proprietaires  ou  fer- 
miers, tant  aux  donataires  que  adiudicatai- 
res  de  luftice,  que  nous  déclarons  pareille- 
ment nuis,  referuezeeux  qui  y auroient  efté 
commis  par  les  donataircs  a en  faire  recepte, 
ou  à recueillir  les  fruids. 

Enioignons  tref  expreflement  à tous  ceux 
qui  ne  voudront  demeurer  en  noftrc  obcif- 
fance  Scferuiccj  de  le  déclarer  à noftre-did 
Coufin  lelieur  de  Villars  dans  huidaine,  & 
départir  dcfdides  villes  dedans  vnMoys,  en 
prenant  pafTeportSefeureté  pour  leur  retirer 
où  bon  leur  femblcra  : Leur  permettant  de 
pouuoir  difpofer  de  leurs  biés,  chargées,  offi- 
ces & bénéfices  dans  deux  Moys;  fi  ce  n’eftoit 
que  pour  quelques  bonnes  confiderations 
noftrcdit  Coufin  trouuaft  bon  de  leur  abré- 
ger ou  prolonger  lefdids  termes  Sc  deiaiz.  ^ 
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Voulons  en  outre  Sc  ordonnons  que  tou- 
tes Sentencesjugemés, Arrefts,  Procedures, 
Saifics,Defaux,&;  Contumaces  qui  ont  cfté 
dônees  depuis  le  commencement  des  prefens 
troubles  contre  pcrfonnes  de  diuets  partis, 
les  parties  non  ouyes , ou  fans  procuration 
d’eux:  enfemble  l’execution  d’iceux  és  cauies 
ciuiles.ac  contre  les  abfcns  en  cauies  crimi- 
nelles,demeurent  caiTécs.reuoqüces  Stadnul- 
Ices, ainfi  que  nous  les  caiTons  ôe  adnullons,8e 
rem’ettôslcs  procez  U parties  au  mcimes  tftat 
qu’ils  eftoient  auparaoant  leidits  troubles.  Et 
quand  aux  Arrefts,  Commilfions , pettets, 
Sentences,  lugcmens  Sc  autresadesdelufti- 
çc,  donnez  entre  perfonnes  de  mcfmc  party, 
& entre  tous  autres  qui  auront  contefté  du- 
rant cefdits  troubles, ils  fortiront  leur  plein  SC 
entier  ettedî',  & ne  fera  fait  aucune  recherche 
des  condemnations  Sc  executions  de  mort 
qui  auront  cftcfaiâtcs  durant  iceux  troubles 
par  au£lorité  de  luftice , ou  commandement 
des  Gouuerneurs,  ou  leurs  Licutenans.  ^ 
Quand  a ceux  qui  ont  cfté  pourueuz  d ofli- 
ccs  vacquans  par  mort  ou  refignation  par  le 
Duc  de  Mayenne,nous  voulons  que  le  toollc 
qui  a elle  par  nous  arrefté,îrur  cc,  foit  fuiuy 
&cfFeauépour  le  regard  des  pourueuz  par 
mort,  ÔL  que  les  pourueuz  pat  religoation , Sc 


qui  ont  cfté  rcceuz  dcrncurenc  en  leurs  ofiî- 
ces,  en  prenant  prouifîon  de  nous , rcuo- 
quant  8c  adnullât  celles  dudit  duc  de  Mayênc 
éc  autres. 

Auons  auflî  ordonné  & ordonnons  que 
toutes  Cours, Corps,  Colleges,  Chapitres , ês. 
Communautez  des  villes,  places  & Vicontez 
qui  font  rcmifes  en  noftre  obeyflance  par  le- 
dit traité  .font  & (cront  maintenus  en  la  pol- 
fellîoii  8c  louyffance  de  tous  leurs  priuileges, 
franchifeSjfoyrcSjimmunitez  5c  iibertezdonc 
ils  iouyiToienc  auparauant  8c  lors  du  comme- 
cernent  des  prefens  troubles  , Icfquels  nous 
leur  auons  confirmez  confirmons , enfem- 
ble  ce  qui  f’eft  fait  fuyuant  iceux,  nonobftanf 
tous  Arrefts  êc  Déclarations  au  contraire, que 
nous  cafibns  & reuoquons. 

Comme  au  fcmblable  nous  oftons  8c  reuo- 
quons  tous  les  fubfides  8c  irapofts  qui  ont 
cfté  crées  pour  la  feule  necclfitc  des  troubles 
au  dedans  de  la  généralité  de  Roüen , depuis 
ledit  temps, fur  toutes  fortes  de  dciées  8c  mar- 
chandifes,  par  eftablifTemens  de  bureaux  SC 
pancartes,  tant  d Vn  party  que  d’autre. 

Les  deux  gencraiiiezde  Roüen,  8c  Caen, 
demeureront  diftindcs  & feparées  comme 
elles  efioientauaot  les  prefens  troubles,  6c  le 
démembrement  des  eficétions  du  Bailliage 


d’ AIéçon  Sc  Gomté  du  Perche,  fait  du  Bureait 
de  la  rcccpte  generale  du  Jit  Roiien  , pour 
relTortir  en  celle  de  Caen,  fera  reünie  comme 
au  precedent  en  celle  dudit  Roüen.tàns  qu’en 
aucunes  defditesgcneralitez il  y puiiïe  auoit 
autres  eflcwlions  que  celles  qui  citdient  eti 
chacune  d’icelles  auant  Icfdits  troubles. 

Nous rcuoquons  pareillement  toutes  let- 
tres accordées  pour  defeharge  de  debtes  par- 
ticulières mobiles  des  vns  aux  autres,  h ce  ne 
font  comptables  qui  en  ayent  fait  rccepte  en 
leurs  comptes  aéfeuellemcnt , & fans  fraude> 
ou  touchez  par  les  donacaH^s.^Et  ne  voulons 
que  les  impetrans  f en  puilTcnt  prcualoir,  ains 
feront  lefdits  particuliers  tenuz  faire  raifon 
les  vns  aux  autres  parlcsvoyes  ordinaires  dé 
la  luftice,  Sc  en  la  forme  qu’il  eftoit  accouftu- 
œé  faire  au  precedent  les  prefents  troubles, 
fansauoirefgard  aux  dons  qui  enpourroicnr 
auoir  efté  faits,  5c  fans  que  l’on  fepuiifc  ayder 
d’aucune  preferiptiou  pour  le  temps  qui  a 
couru  durant  les  prefens  troubles. 

Etayantefgardaux dommages,  ruÿnes  & 
pertes  fouffertes  par  leshabitans  des  villes, 
fauxbourgs  5c  banlieue  de  Roüen,  du  Hauic^ 
Montiuilhers.Harfieu,  Poatcaudemcr,8c  au- 
tres villes  8c  places  remifes  en  noftre  obeyf- 
fance,  Auons  iceux  affrâchis  5c  defehargez 

pour 


if' 

pQüirtroîsansi  venir,  de  tous  emprunts  & 
fubue^ntions  pour  quelque  occafion  ôc  caufe 
que  ce  fon,referoé  feulement  les  droids  do- 
maniaux, & anciens . Er  lcdia:  temps  paffé^ 
égalité  fera  gardée  entre  ceux  qui  font  de- 
meurez ,aufducs  villes  durant  lefdids  trou- 
bles, 8e  ceux  qui  en  eftoicntabfens.fans  qu  ils 
en  puiffent  eftre  furchargez  ny  fouliez  dau’ 
cunes  charges  ordinaircs,ou  extraordinaires^ 
plus  les  vns  que  les  autres. 

Quand  aux  oaroiz,  priuileges,  foires,  te 
immunicez,  dont  jouïifoyent  auparauantlel- 
diéhtroubles,l€fditesviUes  8e  places  reroifeS 
en  noftre  obeylTance  : Auons  iceux  confir- 
mez 8é  continuez  confirmons  8t  continuons 
pour  fix  ans,  à commencer  du  iourSt  datte 
desprefentes  , dont  leur  feront  expediceslcc 
très  conformes  aux  precedentes,  faifant  ap- 
paroir d'icelles,  & fans  payer  financc,ne  pren- 
dre autres  lettres  decôfirmationqüe  ces  pre- 
fentes,  K non^obftant  toutes  lettres  Se  décla- 
rations fur  ce  obtenues  au  côtraire,  que  nous 
auons  pareillement  reuoquez  & adnullez. 

Promettons  particulièrement  aux  habi- 
tans  de  noftre  Ville  de  Roüeo,  8c  tous  autres, 
qu’ils  ne  pourront  eftre  recherchez  de  la  dé- 
molition du  Chafteau  de  ladite  ville,  laquelle 

C 


nous  auons  pour  agréable  j (ans  qu’il  puifli 
eftre  redifié,  ny  y auoir  aucun  droiâ:  ny  ga* 
ges  de  Capitainerie  dudid  Chafteau , & ne 
mettre  en  ladiâic  ville  aucunes  garnifons  de 
gens  de  guerre,  pour  quelque  occafîon  ott 
prétexté  que  ce  foit. 

Sera  faiâ:  fonds  de  deniers  pour  le  paye* 
meiit  des  arrerages  de  rente  qui  font  deubz« 
tant  fut  THoftel  commun  de  ladide  ville  de 
Roüen,  8c  autres  uilles , que  fur  noz  receptes 
generales  & particulières , conilituées  légiti- 
mement, 8c  dont  les  deniers  ont  cftéconuer* 
tisà  noftre  profit,  fans  aucune  fraude  nydef- 
guifement. 

Si  donnons  en  mandement  à nos 
amez  8c  feaulx  les  gens  tenans  nos  Cours  de 
Parlement,  Chambre  de  nos  Comptes  , 8c 
Cour  des  Âydes , 8c  à tous  nos  autres  lufti- 
ciers,  Officiers , 8c  fubj céls  qu’il  appartiendra* 
Que  ces  prefentes  ils  facentlire,publier,8:en- 
regiftrer,  8c  le  contenu  garder,  8c  faire  obfcr- 
ucr,  8c  entretenir  de  poind  en  poinâfelon  la 
forme  Sc  teneur  , contraignant  à ce  faire  8c 
fouffrir  tous  ceux  qu’il  appartiendra  , 8c  qui 
pour  ce  feront  à cotraindrepar  toutes  voyes 
deuës  8c  raifonnables  : Non-obftant  oppofi- 
tions  8c  appellations,  8c  quelsconques  Ëdiâs, 


Déclarations,  Arrefts,  lugetnens,  Lexcrcs, 
Mandemens,  Defenfes,  &autreschofcs  à ce 
contraires  : Aufquclles  nous  auons  pour  ce 
regard  dérogé  & dérogeons:  Enfemblc  aux 
dérogatoires  des  dérogatoires  y contenues. 
Cartclcft  noftre  plaifîr.  Eta  fin  que  ce  foie 
fehofeferme  8c  fiable  à toufîours,Nous  auons 
fâiâ  mettre  nofire  Scclà  cefdiéfcs  prefentes. 

Donné  à Paris  au  mois  d’Auril,  l’an  de 
grâce  mil  cinq  cens  quatre-vingts  quatorze. 
Et  de  nofire règne  le  cinquicfme. 

Signé,  HENRY. 

Et  plus  bas.  Par  le  Roy. 

POTIER. 

: Etàcofié,  VISA. 

Etreellécsdugrandfcau, en  lacqsdefoyc,  de 
cirevcrtc. 

LeueSf^  publiées  re^tflrees , ^ recjue- 
rdnt  le  Procureur  general  du  Roy  ^pour  ejïre  le  con- 
tenu emceües  ^ardé  ^ obferué , félon  leur  forme 
^ teneur.  Futci  d,  Rouen  en  Parlement , le  ywgt- 
fixiefme  tour  £ .Aurtl,  mil  cinq  cens  quatre-vingts 
quatorttr. 

Signé,  DE  B OI S L BV  E S Q^E, 

C ij 
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J)h  MArdy  l'in^t-jlxiejme  mir  d\^urili  mil  cinq 
cens  qHiitre~l/in^tfu4tQr:^,àRouenenU  Çàuy 
de  P4rlement^ 

A P RE  S ledurç  iudiciairemen-t  fai^e  des 
lettres  patentes  en  forme  d’Ediâ y,  dotî* 
nées  à Paçis  au  prcfent  mois  d’Auril  , far  la 
redudton  des  villes  de  Rouen  /le  Hauïe, 
Harfleu  , Montiuillier , Ponteaüdcnacr  ^ & 
Verncuilj  en  fobcyiTance  du  Rioy  : Et  que 
Thomas  pour  le  ProcureuEgenerala  çûebÿ^ 
Icquelàperfîftéala  conduilon  fur ee  par  luy 
baillée  par  efcrit. 

"1 

T A C O V s.  a ordonné,  que  fur  lefdiÛes 
•^lettres  patentes  fera  mis.  Que, elles  ont 
eflé  Icoës,  publiées,  & rcgillrées,  oy,&  re- 
quérant le  Procureur  general  du  Roy,  pour 
cftrcle  contenu  en  icelles  gardé  Sc  obferué 
félon  leur  forme  Sz  teneur.  Et  que  les  vidi- 
mus  defdides  lettres  feront  enuoycz  par  tous 
les  Bailliages  de  ce  rcflbrt,  pour  y eftrc  pa’- 
reiücmcntlcuës,  publiées  6c  regifttées  , àcc 
qu’aucun  n’en  prétende  caufe  d’ignorance. 
Et  que  les  lurifdidions  feront  exercées  foüz 
î’aiiétoïKC  du  Roy,  aux  villes  dont  mention 
Cil  i’aidc  aufdiéîcs  lettres , en  faifant  le  fer- 


II 


CQCtit  dç’fidifelitépfclon  le  Tormuliifc  c^ui  leiit 
fccâ'enù.o^éj  iîaiâ  cbiüinc  dcfîus*»  ar 

io-:.ta'3Dnoj  ralio  •<  î>  Oi-n-  -■=; 

^ Hew&çfiètiai  regiftrees.  m Id  chdmhrt  deà 
Çcmféesidei  hbirmdndie  „ eonfintant  U 

Pyacareuv  ^eney^l  du  Roy-f  a Roweti  ^ le  yi/tgt* 
fixiefmtiaikt^dAuntymtcinci  cens  qaâtee-limgts 

qudfors^-.-  J i-  ' ...viBfe. -a 

St^nty  '■  JR  j C 

^ . ;•  , " f -■’î'  ? V*'  ' ; i,;  C)  fVJ  4-  î'4'  -■'  - ' 

Ltués , publiées re^réeSiOy^  ^fequerdm 
le  RrocureM.gènei'Aldu  Rey»  ^ péùs'fdppfohdfiei^ 
de  éaddrejfe:  Uqiede  nèpeurrdpvétttSûièr  dhepYè^ 
feance  ddiugée  à U Corn  r entre  U 

Comptes,  petv  ^weildmném  ingemem 

Boire  au  Confeil  iEflAÀ  ; ie  yin^ie/m  lanuieri 
mtl  ctmj  cens  ^uativ  yingti  trois . FdtB  en-  la  Cour 
des  ^ydes  Rouen,  leymgt-feptiefne  ^ril*  ntil 
cinq  cens  quatre-yingts  quatotu^. 


Sim/y 


DV^FOVR. 


SV  R.  la  rcmonftrancc  faidc  à la  Chambre, 
par  le  Procai-eurgcneral  du  Roy  en  icelle. 
Que  par  la  vcrifickioa  faiûe  par  la  Couf, 
des  Aydes  de  TEdiél  donné  àParis  pour  la  rc- 
duétion  de  laTÎHc  de  Roücn,  en  robeyflancc 

C iij 


il 

defaMaicfté,  Ladite  Godr  des  Aydes  auoiî 
ordonné  <jue  ledit  Ediâi  feroit  regiftré -fans 
approbation deladrclTe  d’icclle, concernant 
la  prefcance  ;par  elle  prétend  uëen  vcxlu  crvn 
Arreft  ducvingtiefinç  xic  lanuicf  ÿ mrl  innq 
cens  qnagre^wingts  trois.  Ce  quieft  contre  6c 
au  preiudice  des  Ediéts  d ereâion  & création 
de  ladide  chambre,  Arrefts  du  Çonfcil^  dç 
prcfeanceâdiugée  à icelle  Chambre , &:  au- 
tres lettres  du  Roy  force  ioteruenuës  depuis 
ledit  Arreft,  du  vingtieftiie  de  lanuicc  quatre- 
viogfs  trois  iVcutefdfds  EdidSjDcclarationSj 
Arrefis,i&:  Eettres;  Tout  confideré. 

Lé  A Chambre  a ordonné  & ordonne , que 
remontrances  feront  faides  au  Roy  , de  11 
elaufe  extra-Q  rdi  O aire  U infoJitc  m ifc  par  la- 
dide  Coût  des  Aydes  , contre  la  volonté  du 
Roy,  Arrefts  & Déclarations  de  fa  Majcfté, 
&queleprcfcnt  Arreft  fera  inféré  auec  T Ar-? 
reft  de  vérification  dudit  Edid.Faid  à Roücn 
le  dernicr.iour  d’Auril,  l’an  mil  cinq  cens 
quatre-vingts  quatorze. 

Extraid  des  Regjftres  delà  Chambre 
des  Comptes  de  Normandie. 

Signé,  RICHER. 


